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Exercice 1 : (Questions à choix multiples / 5 points) 

Chaque réponse juste vaut 1 point et fausse « moins » 1 point ; l’étudiant à la 
possibilité de ne pas répondre à la question, il ne bénéficiera pas alors d’aucun point 

1- La méiose : 

a- comporte deux divisions cellulaires successives. 

b- constitue chez tous les organismes une phase de la gamétogénèse. 

c- aboutit toujours à la formation de cellules haploïdes. 

d- aboutit à une division par deux de la quantité d’ADN dans les cellules filles. 

e- est une caractéristique des organismes à reproduction asexuée. 

2- Le génotype : 

a- est le même chez toutes les cellules diploïdes d’un organisme. 

b- correspond à l’ensemble des caractères héréditaires ou non d’un individu. 

c- est réparti dans chaque cellule entre le noyau et le cytoplasme. 

d- correspond à l’ensemble des informations génétiques d’un individu. 

e- n’est pas conservé au cours de la mitose. 

3- La photosynthèse : 

a- met parfois en jeu des « pigments accessoires ». 

b- utilise l’énergie lumineuse. 

c- est caractéristique des organismes chlorophylliens. 

d- se rencontre parfois chez les champignons. 

4- Une contraction musculaire est toujours : 

a- indépendante du potentiel d’action musculaire. 

b- suivie d’un potentiel d’action musculaire. 

c- synchrone avec un potentiel d’action musculaire. 

d- précédée d’un potentiel d’action musculaire. 

5- Une dénervation totale du cœur entraîne : 

a- Un arrêt du cœur. 

b- Une diminution du rythme cardiaque. 

c- Une augmentation du rythme cardiaque. 

d- Aucune modification du rythme cardiaque. 

Exercice 2 : (8 points) 

Le document 1 ci-dessous représente une coupe longitudinale d’une fleur d’une angiosperme. 

 

Document 1 : Coupe longitudinale d’une fleur 
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1- Annotez ce schéma en attribuant à chaque flèche un nom 

2- A partir de ce document recopier et compléter le tableau ci-dessous. 

 Organes  

reproducteurs mâles 

Organes  

reproducteurs femelles 

Organes protecteurs 

Fleur    

 

3- Le document 2 est une coupe transversale de l’organe numéroté 5 en cours de maturation. 

 
Document 2 

a- Annotez ce document. 

b- Expliquez les transformations subies par les cellules notées X qui ont conduit à la 

formation des éléments notées Y. 

4- L’élément Y déposé sur l’élément 9 du document 1 évolue comme l’indique le document 3. 

 
Document 3 

a- Annotez ce document. 

b- Expliquez le phénomène illustré par les stades a, b et c du document 3. 

5- Le document 4 illustre un phénomène caractéristique des angiospermes. 

 
Document 4 

a- Annotez ce document puis expliquez le phénomène illustré. 
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b- Expliquez les transformations qui après ce phénomène aboutissent à la formation de la 

graine. 

Exercice 3 : (7 points) 

Des chercheurs d’un institut de recherches agronomiques (IRA) ont dans leur centre d’expérimentation 

deux variétés de Mandarines, l’une aux tiges longues et aux fruits gros et acides (P1) et l’autre aux 

tiges naines et aux fruits petits et sucrés. 

Ils veulent isoler une variété de mandarines aux tiges longues et aux fruits gros et sucrés. 

Dans leur démarche, les chercheurs commencent par croiser les individus P1 entre eux et les individus 

P2 entre eux. 

Question 1 : Justifiez cette démarche. 

Le croisement entre les individus de P1 donne toujours une descendance qui ont des tiges longues et 

aux fruits gros et acides. De même le croisement entre les individus de phénotypes P2 aboutit à des 

mandarines de même phénotypes que le parent (P2). 

Question 2 : Quelle conclusion tirent-ils des résultats de ce croisement ? 

Ils effectuent ensuite un croisement entre les parents P1 et P2. Toutes les plantes obtenues sont de 

tiges longues et aux fruits gros et acides. 

Question 3 : Que déduisez-vous de ce résultat ? 

Une autopollinisation croisée des fleurs des plantes F1 donnent 3200 mandarines dont : 

- 1810 mandarines aux tiges longues et aux fruits gros et acides ; 

- 601 mandarines aux tiges naines et aux fruits petits et sucrés ; 

- 585 mandarines aux tiges longues et aux fruits gros et sucrés ; 

- 204 mandarines aux tiges naines et aux fruits petits et sucrés. 

Question 4 : Les résultats recherchés ont-ils été obtenus ? Si oui, quels sont les relations entre gènes 

qui l’ont rendu possible ? Argumentez. 

Question 5 : Donner les génotypes des parents et de F1. 

Question 6 : Quels seront, et dans quels pourcentages les gamètes produits par chaque mandarinier 

de F1 ? 

Question 7 : Prévoir les résultats dans le cas où les gènes avaient été portés par le même 

chromosome. 

Quel est le cas le plus favorable pour arriver aux résultats recherchés ? 
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Exercice 1 : (5 points) 

 

 

Exercice 2 : (5 points) 
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Problème : (10 points) 

Partie A  (5 pts ) 

On considère pour tout entier naturel n non nul la fonction 𝑔𝑛 définie sur ]0; +∞[   par : 

𝑔𝑛(𝑥) =
𝑙𝑛𝑥

𝑥𝑛
  

1. Déterminer les limites de 𝑔𝑛 aux bornes de son  domaine de définition. (0,5 pt) 

Etudier les variations de   𝑔𝑛.  (1 pt) 

2. Construire la courbe C1, représentative de la fonction 𝑔1 dans le plan rapporté à un repère 

orthonormal, on précisera ses asymptotes. (0,5 pt) 

3. Pour tout réel  𝜆 ≥ 1, on pose :𝐼1(𝜆) = ∫ 𝑔𝑥(𝑡)𝑑𝑡
𝜆

1
  

a) Calculer 𝐼1(𝜆)  (1 pt) 

b) Calculer 𝐼𝑛(𝜆) en fonction de n et de 𝜆 pour  𝑛 ≥ 2  (1 pt) 

Déduire de ce résultat la valeur de :  𝐴 = ∫ 𝑔2(𝑡)𝑑𝑡
𝜆

2
  (1 pt) 

Partie B (5 pts) 

On considère la fonction telle que : 𝑔2(𝑥) =
ln 𝑥

𝑥2   . 

1. Montrer que pour tout entier naturel   𝑝,    𝑝 ≥ 2:   𝑔2(𝑝 + 1) ≤ ∫ 𝑔2(𝑡) ≤ 𝑔2(𝑝)
𝑝+1

𝑝
  (1 pt) 

2. On considère la suite (𝑆𝑘)  𝑘 ≥ 2 définie par son terme général   :  𝑆𝑘 = ∑
ln 𝑖

𝑖2
𝑘
𝑖=2 . 

a) Montrer que la suite (𝑆𝑘)  𝑘 ≥ 2 est croissante. (1 pt) 

b) Montrer  que  𝑆𝑘 −
ln 2

22 ≤ ∫ 𝑔2(𝑡)𝑑𝑡 ≤ 𝑆𝑘 −
ln 𝑘

𝑘2

𝑘

2
. (1 pt) 

En déduire un encadrement de  𝑆𝑘 . (0,5 pt) 

c) En utilisant la valeur de A, montrer que la suite  𝑆𝑘 est majorée.  (0,5 pt) 

d) Montrer que la suite (𝑆𝑘)  est convergente.  (1 pt) 
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Exercice 2 : (4 points) 
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Exercice 3 : (4 points) 

 

Exercice 4 : (4 points) 

A- On considère un faisceau d’électrons émis à partir du filament d’un canon à électrons d’un 

oscilloscope. Ces électrons sont émis avec une vitesse initiale nulle et sont accélérés par une 

tension U réglable établie entre le filament et l’anode A du canon à électrons. 

On règle la tension U pour que les électrons atteignent l’anode A avec une vitesse V = 16 000 km/s. 

Calculer la valeur correspondante de U. 

B- Le faisceau d’électrons obtenus pénètre entre les plaques horizontales P1 et P2 d’un 

condensateur à la vitesse de 16 000 km/s. La longueur des plaques L vaut 8 cm. La tension 

entre les armatures est U1 ; la distance entre les plaques est d.  

1- Etablir l’équation du mouvement d’un 

électron entre les armatures du condensateur. 

2- Quelle est la condition d’émergence du 

faisceau d’électron (relation entre V, U1, m, 

L et d) pour que le faisceau ne rencontre pas 

l’une des armatures du condensateur. 

3- Un écran est disposé à une distance D du 

milieu du condensateur. Montrer que la déflexion Y du faisceau sur l’écran est 

proportionnelle à la tension U1. 

4- La sensibilité verticale s = U1/Y vaut 10 V/cm. Quelle doit être la distance D, sachant que 

d = 2 cm. 

Exercice 5 : (4 points) 
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Exercice 3 : NIVEAUX D’ENERGIE (5 points) 

 

Exercice 4 : OSCILLATIONS D’UN SYSTEME SOLIDE-RESSORT DE MASSE INCONNUE 

(7 points) 

On considère un système solide / ressort, de constante de raideur k et de masse m supposée concentrée 

à l’extrémité libre du ressort. L’autre extrémité est fixe. Le mouvement est repéré sur un axe (O, i), où 

l’abscisse de O coïncide avec celle du centre d’inertie G du solide à l’équilibre. Les frottements sont 

négligés dans cet exercice, tant  à l’équilibre que lors du mouvement. 

 

Le solide est tiré vers la droite de Δ = +3 c, et lâché sans vitesse initiale. L’énergie mécanique du 

système solide / ressort vaut 37 mJ. 

1- Comment évolue ultérieurement l’énergie mécanique du système au cours des oscillations ? 

2- On choisit l’origine des dates t = 0 à la date du passage de G par la verticale de O, juste après 

le lâcher. Que vaut la vitesse du solide à cette date ? 

3- A t = 40.10-3 s, l’énergie potentielle du système, d’origine élastique, vaut 5 mJ. 

a- Quelle est l’abscisse de G ? 

b- Quelle est la vitesse de G ? 

c- En déduire la valeur de la masse m du solide et la période des oscillations T0. 

d- Représenter sur un graphe les variations de Ec et Ep en fonction du temps. 
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